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Les églises à structures visibles
 en bois de l'Eure

En 2013, dans l'ouvrage « Charpentiers sans Frontières » de François CALAME et
Atle  Ove  MARTINUSSEN  (éditions  OREP,  190p),  Emmanuel  POUS,  conservateur
régional des monuments historiques, fait un point sur les églises à murs gouttereaux non
porteurs en Normandie. Il prend pour objet d'étude les églises qui ont une double structure
porteuse : tout d'abord des murs en maçonnerie et une toiture/charpente qui est soutenue
en tout ou partie par un système de poteaux visibles depuis l'intérieur de l'édifice. Pour
l'Eure, il indique que le corpus est -à l'époque- de 6 églises, à savoir : Bosc Renoult en
Roumois, Pierre-Ronde, Epreville en Roumois, Coudres, La Roquette, Touville soit 0,8 %.

Néanmoins, les souvenirs liés aux visites de terrain nous donnaient l'impression que
cette caractéristique structurelle était bien plus importante en nombre. Nous avons alors
souhaité réaliser un inventaire exhaustif sur la base des 675 édifices cultuels (affectés ou
non) visités depuis 2011. En fait, ce ne sont pas 0,8 % des églises qui sont concernées
mais  10,8 %. La cartographie ci-après rend compte de ce premier inventaire. 

 

Quatre catégories ont été identifiées : Sur 675

Clocher  sur  portique  ET  Charpente  voûtée  (ou
plafonnée) sur poteaux (en bleu clair)

45 6,7 %

Clocher sur portique UNIQUEMENT (en rose) 99 +45 = 144 21,3 %

Charpente voûtée  (ou  plafonnée)  sur  poteaux
UNIQUEMENT  (en bleu foncé)

28 +45 = 73 10,8 %

Charpente bizarre (en jaune) 23 3,4 %

Soit au total 195 28,8 %



Il a semblé intéressant d'aller plus loin pour les structures porteuses des toitures, en
excluant dans un premier temps l'étude des clochers sur portique et des charpentes dites
« bizarres ». Cinq sous-catégories sont en cours d'étude : 

Charpente voûtée (ou 
plafonnée) sur poteaux  
UNIQUEMENT

Clocher sur portique ET Charpente voûtée (ou 
plafonnée) sur poteaux 

Bretagnolles
Chambord (Bois Maillard)
Fains
Hennezis
Plainville
La Roquette
Vannecrocq

Authou
Balines
La Baronnie (Quessigny)
Bois Hellain
Caillouet Orgeville
Chaignes
Chapelle Bayvel
Coudres
Crosville la Vieille
Droisy
Drucourt
La Forêt du Parc
Houlbec-Cocherel

Jumelles
Mesnil  en  Ouche  (Pierre
Ronde)
Mesnil en Ouche (Rubremont)
Mesnil en Ouche (Ajou)
Mesnil  en Ouche (Saint  Aubin
des Hayes)
Mesnils sur Iton (Manthelon)
Mouettes
Reuilly
Saint Agnan de Cernières
Saint Elier
Saint Sylvestre de Cormeilles

Boisemont
Champignolles
Charleval
Clef  Vallée  d'Eure
(Ecardenville sur Eure)
Corny
Rougemontiers
Le Torpt
Les Trois Lacs (Tosny)
Vexin sur Epte (Fontenay)

Bois le Roi
La Boissière
Buis sur Damville (Morainville)
Cailly sur Eure
Clef  Vallée  d'Eure  (Fontaine
Heudebourg)
Ecauville
Eprèville près le Neubourg
La goulafrière
Irreville

Le Lesme (Sainte Marguerite de
l'autel)
Mesnil  en  Ouche  (Saint  Ouen
de Mancelles)
Nogent le Sec * Nef
Saint Julien de la Liègue
Saint Laurent du Tencement
Saint Pierre de Bailleul
Thenouville (Theillement)
La Val Doré (Le Fresne)

Bemecourt
Freneuse sur Risle
Saint Denis des Monts
Surville (engoulants)
Les Trois Lacs (Bernières sur
Seine) *tirants
Valletot

Bonneville Aptot
Bosrobert
Bournainville Faverolles
Fatouville Grestain (Carbec)
Mesnil en Ouche (Epinay)
Piseux

Bois Anzeray (engoulants)
Nogent le Sec *choeur

Il est encore nécessaire d'étudier plus finement les charpentes « bizarres » et d'analyser
aussi le lien avec ce qui se passe au dessus de ces supports (charpente voûtée à chevron
formant ferme, charpente à ferme et panne,...).  Les clochers sur portique feront l'objet
d'une  étude  séparée  notamment  pour  vérifier  que  certains  clochers  ne  soient  pas  des
« clochers sur poteaux de fond » (quand les montants du clocher descendent jusqu'au sol). 

D'autres  études  sont  également  intéressantes  à  mener,  comme  le  croisement  avec
l'inventaire réalisé par l'archéologue du bâti Nicolas Wasylyszyn pour les églises romanes
précoces. En effet, il est probable que le couvrement d'origine de ces églises très anciennes
ne soit pas celui que l'on voit aujourd'hui. Serait-il possible qu'une partie des structures
porteuses ait  été ajoutée en sus des murs romans précoces pour soutenir les nouvelles
toitures postérieures à la Guerre de Cent Ans ? 

Avec les églises romanes précoces Sur 75

Charpente pour clocher ET toiture 12 16 %

Charpente pour clocher UNIQUEMENT 12 +12 = 24 16 %

Charpente pour toiture UNIQUEMENT 9 +12 = 21 28 %

Charpente bizarre 3 4 %

Soit au total 36 48 %

Une fiche concernant les pathologies spécifiques est également en cours d'écriture. 


